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VERS LES 
SOMMETS 

 
 

Périodique mensuel des 
Compagnons de l’Immaculée Conception 

SEPTEMBRE 2017 31èmeANNEE   N°2 
 

TON MOT D’ORDRE : PIETE 
 
LE SEUL MOYEN de réussir ta vie, de réussir cette nouvelle année scolaire qui s’ouvre 
devant toi : VIVRE AVEC DIEU, AVEC LE CHRIST... Tâche de te convaincre que c’est le 
seul moyen. Sans Dieu, il ne peut y avoir, tôt ou tard, que désillusion, déception profonde, 
désespoir... Que d’exemples pourraient être donnés à l’appui de cette affirmation ! 
 
Dieu est ton Créateur, ton Maître et Seigneur. C’est Lui qui te donne TOUT : tu Lui 
appartiens par toutes les fibres de ton être ; Il peut faire de toi tout ce qu’Il veut. Tu ne peux 
avoir devant Lui que le pouvoir et les droits que, dans son amour, Il te donne. Tu dépends 
radicalement de Lui. 
 
Si tu n’as rien sans Dieu, TU N’ES RIEN NON PLUS SANS LUI. Tout ce que tu es, tu l’es 
par sa puissance et par son amour. C’est la VERITE RADICALE, FONDAMENTALE DE 
TOUTE NOTRE VIE. 
 
IL EST DONC INSENSE pour un homme de se cabrer devant Dieu, de professer 
l’indifférence devant Lui ! C’est le moyen infaillible de gâcher sa vie. 
 
Mais Dieu a voulu être aussi pour toi UN PERE D’UNE SOLLICITUDE INFINIE. Il ne t’a 
pas créé que pour te donner sa joie. Pour que ta joie soit plus profonde, Il t’offre d’être son 
enfant, de partager sa vie... Tout le reste sera mesquin, vide en regard de cette joie que le 
Seigneur veut te donner. QUELLE FOLIE POUR L’HOMME DE NE PAS SAISIR AVEC 
ARDEUR LA MAIN QUE DIEU LUI TEND ! 
 
C’EST LA PRIERE QUI INTRODUIT DIEU DANS NOTRE VIE : c’est par une vraie prière 
que tu réussiras à vivre vraiment avec Lui. Il est bien certain que c’est TOUTE TA VIE QUI 
DOIT PRIER, qui doit monter vers Dieu, qui doit être pénétrée d’un vrai dialogue entre Lui et 
toi. Mais comme on se trompe lorsqu’on pense pouvoir y arriver en réduisant les TEMPS DE 
PRIERE au minimum ! Si tu veux que ta vie s’épanouisse vraiment, TU AS ABSOLUMENT 
BESOIN DE BEAUCOUP PRIER. 
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POUR  SUIVRE  LA  LITURGIE 
 
Dimanche 3 septembre : TREIZIEME APRES LA PENTECOTE. 
 
C’est le Christ seul qui nous sauve en se donnant gratuitement à nous. Ingrats que nous 
sommes, nous apprécions si peu ses dons ; si nous oublions tant de Le remercier, c’est 
qu’hélas nous croyons peu en Lui. 
 
Dimanche 10 septembre : QUATORZIEME APRES LA PENTECOTE. 
 
Quelle merveilleuse invitation à la confiance. Bannis de ton cœur toute inquiétude, toute 
tristesse. Notre Père céleste nous aime. Il veille sur chacun d’entre nous avec la plus exquise 
sollicitude ; Il veille sur les plus petits détails de ta vie. Le plus grand outrage que tu puisses 
Lui faire, ne serait-il pas de douter de sa bonté, de son amour, de te laisser envahir par 
l’inquiétude ou la tristesse. Mais attention : pour pouvoir te réclamer de cette bonté de Dieu, 
tu dois d’abord chercher son Royaume et sa justice et, renonçant résolument à tout ce qui 
pourrait te détourner de Lui, chercher à le servir de tout ton cœur. Détourne-toi donc, entre 
autres, des désirs de la chair pour te laisser guider par l’Esprit. (Epitre). 
 
Mardi 12 septembre : SAINT NOM DE MARIE. 
 
Renouvelle ta confiance en celle qui est toute-puissante sur le Cœur de Dieu et en qui le 
Seigneur trouve tant de joie. 
 
Jeudi 14 septembre : EXALTATION DE LA SAINTE CROIX. 
 
Occasion de te rappeler que tu dois tout à la croix de Jésus. Renouvelle ta foi dans la messe où 
le sacrifice de la croix est mis à ta disposition pour que tu puisses le revivre et en pénétrer 
toute ta vie. 
 
Vendredi 15 septembre : FETE DES SEPT DOULEURS DE LA SAINTE VIERGE. 
 
Remercie-la d’avoir contribué à te sauver par ses souffrances acceptées avec tant d’amour. 
Aide-la par ta disponibilité et la souffrance à réaliser son œuvre de salut. 
 
Dimanche 17 septembre : QUINZIEME APRES LA PENTECOTE. 
 
Jésus ressuscite le fils de la veuve de Naïm : les juifs sont dans la stupeur. Grande bonté de 
Jésus. Merveille bien plus déconcertante, cependant : Jésus nous ressuscite spirituellement, Il 
nous fait participer à sa propre vie. Crois de toute ton âme qu’il n’y a pas de merveille plus 
sublime que celle-là. Aussi dois-tu tendre de toute ton âme à te laisser guider par l’Esprit du 
Christ. Evite donc de toutes tes forces de rechercher ta gloire personnelle : « Si quelqu’un se 
croit quelque chose alors qu’il n’est rien, il se fait illusion ». 
 
Dimanche 24 septembre : SEIZIEME APRES LA PENTECOTE. 
 
C’est l’orgueil qui perd les hommes. C’est lui qui les rend durs envers les autres comme les 
Pharisiens. C’est lui qui suscite les jalousies, les rivalités, les mesquineries. L’humilité, au 
contraire, gagne l’estime des hommes et entraîne toutes les grâces de Dieu. Devant le 
Seigneur, surtout, celui qui s’abaisse, sera élevé. C’est au Père de toute bonté que nous 
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devons rendre gloire. C’est Lui qui nous fera connaître l’« amour du Christ qui cependant 
défie toute connaissance ». C’est Lui qui, par son Esprit, nous remplira de sa plénitude et fera 
« grandir en nous l’homme intérieur renouvelé par la grâce » pour que le Christ habite en 
nous par la foi ». 
 
Vendredi 29 septembre : FETE DE SAINT MICHEL. 
 
Il est le protecteur de l’Eglise. L’Evangile nous rappelle que le Seigneur délègue aussi ses 
Anges pour nous garder et nous protéger. Profitons des leçons si précieuses de cet Evangile. 
Pour entrer dans le Royaume des cieux, nous devons devenir semblables à de petits enfants, 
nous faire petits et simples comme eux. Accueillir un enfant au nom de Jésus, c’est accueillir 
Jésus lui-même. Malheur aux scandaleux, à ceux qui sont une cause de chute, de péché pour 
leurs frères : quelle ne sera pas la sévérité de Dieu à leur égard. Et nous-mêmes, nous devons 
être prêts à tout sacrifier plutôt que d’être infidèles à Dieu. 
  

Bien chers parents,  
 

On ne récolte que ce que l’on a semé. Celui qui se contente de semer pour cette terre,  ne 
récoltera que les misérables biens d’ici-bas, bientôt détruits par « la rouille et les vers ». Celui 
qui au contraire sème pour le ciel, récoltera les biens impérissables de l’au-delà, que rien ni 
personne ne pourra détruire. 
 
Une nouvelle année scolaire s’ouvre devant vos enfants. Que doit-elle surtout leur apporter ?  
 
Cette année leur servira-t-elle uniquement à meubler leur intelligence pour leur avenir 
terrestre ? 
 
Contribuera-t-elle surtout à épanouir en eux les vraies richesses, leurs richesses surnaturelles ?  
 
Cela dépendra d’eux-mêmes et de leurs maîtres sans doute, mais aussi très largement de vous.  
 
Croyons de toute notre âme à la destinée surnaturelle de nos enfants. Ancrons dans notre 
esprit cette conviction qu’il y a en eux une vie infiniment supérieure à leur vie purement 
humaine. C’est cette vie-là qui est LA VRAIE VIE. C’est celle-là surtout que nous devons 
chercher à épanouir par toutes les ressources de notre être.  
 
La véritable éducation chrétienne ne tend-elle pas avant tout à donner aux jeunes une vraie 
PIETE (le mot d’ordre du mois) ? 
 
Il dépend avant tout de vous que les grandes convictions qui font la vie chrétienne, la piété, 
s’incrustent profondément dans l’esprit et dans le cœur de vos enfants. Puissiez-vous leur 
rappeler souvent ces pensées fondamentales ! Puisse toute votre vie en être un témoignage 
ardent ! 
 
Vos enfants s’ouvriront avec ardeur à ces convictions s’ils constatent que toute votre vie et 
toutes vos pensées en sont imprégnées ! 
 
Que Dieu soit vraiment présent dans votre foyer ! Qu’il soit vraiment pour vous le Père sous 
le regard duquel on vit, le Père en qui on met une confiance inébranlable et dont la présence 
bienveillante illumine toute la vie, la remplissant de joie, de lumière et d’amour ! 
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CANONISATION DE DON BOSCO 

 
Pendant le procès de canonisation de Don Bosco, certains objectèrent que la vie du saint avait 
été tellement remplie de tâches absorbantes qu’il ne pouvait plus lui rester beaucoup de temps 
à consacrer à la prière. Don Bosco n’avait pu, disaient-ils, être un homme de prière : il ne 
pouvait donc être un saint. 
 
De fait, Don Bosco fut vraiment un bourreau de travail. On perd le souffle à parcourir le 
travail gigantesque qu’il abattit dans les domaines les plus divers. N’avait-il pas pris même 
comme résolution le jour de sa première messe de ne jamais dormir plus de cinq heures par 
nuit ? Encore outrepassait-il souvent sa résolution. Le Pape lui-même n’avait-il pas jugé 
opportun de l’exempter de la prière du bréviaire ?... 
 
Mais Pie XI avait connu Don Bosco ; jeune abbé, il avait passé quelques jours dans sa 
maison. Ce qui, à l’occasion de ce contact, l’avait surtout frappé, c’était le recueillement du 
saint, Il l’avait senti en conversation continuelle avec Dieu. Toute sa vie n’était-elle pas une 
prière. Il balaya toutes les objections en définissant lui-même la sainteté de Don Bosco : à ses 
yeux, déclara-t-il, Don Bosco fut surtout « UNION A DIEU ». 
 
On peut déclarer que son travail ne le détournait pas de la pensée de Dieu. Bien au contraire ! 
Dieu Lui-même était l’âme de tout ce travail acharné : Don Bosco n’y était qu’un instrument 
entre ses mains. C’était Dieu Lui-même qu’il voulait laisser agir pleinement à travers tous ses 
faits et gestes. C’était auprès de Lui et auprès de sa Madone qu’il cherchait l’inspiration de 
toutes ses œuvres. Lui demandait-on conseil, on sentait qu’au plus profond de son âme, il 
interrogeait le Seigneur. Et tout lui parlait de Dieu. 
 
Tous tes gestes, toutes les tâches que tu as à réaliser, toutes les circonstances auxquelles tu 
dois faire face, doivent s’insérer dans le grand courant de prière qui doit traverser et animer ta 
vie. 
 
Tu te le rappelles, Jésus nous invite dans l’évangile à prier sans cesse sans jamais nous lasser. 
Assurément, il ne s’agit pas du tout de dire sans cesse des prières. Mais c’est toute ta vie qui 
doit devenir une prière incessante : c’est toute ta vie qui doit monter vers le Seigneur. 
 
Tout te parle, en effet, de Dieu. Tout doit donc t’aider à monter vers Lui. Toute la nature 
chante sa puissance et sa gloire. Tous les dons, naturels et surnaturels, qu’Il t’a faits, 
proclament sa sagesse et sa bonté. Dans tes frères, c’est encore le Seigneur qui vient vers toi. 
Ton devoir d’état, les diverses tâches que tu as à réaliser, ne sont au fond, que les signes de sa 
volonté d’amour à ton égard. 
 
Que ta prière s’accroche vraiment à ta vie. Vis avec le Seigneur les événements divers qui se 
succèdent. Vois le Seigneur présent avec tout son amour et toute sa sagesse dans tes joies, 
dans tes peines, dans tes épreuves, dans ton travail... 
 
Mais, attention ! Cela ne doit pas t’amener à minimiser la prière proprement dite, disons les 
temps forts de cette prière qui doit remplir et animer ta vie : Sois en garde contre une 
déviation à laquelle tant succombent de nos jours. La tentation est grande de réduire au 
minimum les temps de prière sous prétexte que toute la vie est prière. II en est qui voudraient 
supprimer l’action de grâces après la communion sous prétexte que toute notre vie doit être 
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cette action de grâces. Bien sûr ! Encore faut-il qu’elle le soit vraiment. Mais comment la vie 
serait-elle vraiment prière et action de grâces s’il n’y a pas, et très souvent, des temps forts où 
l’on cherche vraiment à remplir son âme de Dieu ? Comme est grand le danger que le cœur et 
la vie se vident de plus en plus de Dieu. 
 

EN TOUTE VERITE 
 
Une fillette, Anne de Guigné, disait un jour à sa maman : « Maman, veux-tu bien me 
permettre de prier sans livre pendant la messe aujourd’hui ? 
 
Pourquoi ? 
 
Parce que je sais par cœur les prières de mon paroissien. Et je suis souvent distraite en les 
disant, tandis que lorsque je parle au bon Jésus, je ne suis pas distraite du tout : c’est comme 
quand on cause avec quelqu’un, maman, on sait bien ce qu’on dit ». 
 
Cela nous fait penser aux paroles du Saint Curé d’Ars, voulant exprimer ce qu’à ses yeux était 
la foi : « C’est quand on parle à Dieu comme à un homme ». Prier n’est-ce pas parler avec le 
Seigneur comme avec un ami dont on perçoit et dont on goûte la présence ? 
 
Puisses-tu arriver à parler vraiment avec Dieu dans ta prière comme avec un Ami ! Sans doute 
auras-tu souvent besoin d’un livre pour y réussir, pour fixer ton attention… 
 
CE QUI IMPORTE, c’est que tu pries, que tu aimes la prière parce que tu auras appris à prier 
vraiment sans te contenter de « rabâcher des prières ». 
 
Et, ne t’y trompe pas, TU AS SOUVERAINEMENT BESOIN DE PRIER. 
 
COMMENT FAIRE ? 
 
« Dieu est Père. Cela veut dire qu’Il t’aime. Chaque visage compte pour son amour. Il attend 
ta prière personnelle, cette rencontre seul à seul, ce mystérieux dialogue... face à face : Lui, le 
Père, et toi, son fils ou sa fille en Jésus... » 
 
Dans cet esprit, il y aura d’abord « la PRIERE DE TOUTES LES HEURES, celle qui jaillit, 
brève et ardente, au fil des événements joyeux ou douloureux du jour : un paysage de 
splendeur, la rencontre d’un ami ou d’un pauvre, une mélodie... (Tout parle de Dieu à un cœur 
qui a compris le vrai sens de vie). 
 
Mais il faut aussi des MOMENTS DE PLEINE LUMIERE. A trois conditions, ils 
t’apporteront lumière et force : 
 
1. Crée le climat : un climat de sérieux et de silence... Jésus priait au temple, sur la montagne, 
dans le désert, au cœur des nuits... (Tu dois d’abord faire le silence en toi, faire taire toutes les 
choses terrestres. C’est dans ce silence que le Seigneur fera entendre sa voix...) 
 
2. Prie avec ton corps. Ton attitude est importante : elle doit manifester que tu te sens 
vraiment, que tu te tiens en présence du Seigneur. Tes gestes doivent aussi traduire l’ardeur de 
ta prière : tes signes de croix, tes mains, tes yeux, ton visage... Tes paroles aussi : qu’elles 
soient de respect et d’amour. Sans doute, tu dois apprendre à prier aussi simplement dans ton 
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cœur, sans prononcer de paroles ; mais donne une large place tout de même à la prière vocale. 
Tu en as besoin : ne te fais pas d’illusion. Mais QUE TOUT DANS TA PRIERE SOIT 
DIGNE DE DIEU ! 
 
3. Prie avec ton cœur. Voici à quoi surtout tu dois t’exercer : dans la foi, regarder longuement 
le visage tourné vers toi, celui du Père, celui du Christ, celui de Marie. « Je la regardais tant 
que je pouvais », déclare Bernadette. Tu sauras alors écouter, tu sauras quoi dire... Et tu te 
relèveras plein de joie. 
 
Le Père aime voir ses fils rassemblés. Il attend leur prière jaillie dans l’unisson des cœurs et 
des voix. Attache la plus haute importance à la prière communautaire. Participe avec joie à 
cette prière de famille : à la messe, à la prière familiale… 
 
 
LES COMPAGNONS DE L’IMMACULEE CONCEPTION. 
 
Ce sont des jeunes (garçons et filles) qui s’engagent sur les traces de Saint Dominique Savio, 
dont ils veulent imiter les traits caractéristiques : amitié fervente et généreuse pour Jésus et 
Marie, haine du péché, piété, joie, pureté, apostolat, fréquentation régulière et fréquente des 
sacrements de Pénitence et d’Eucharistie. 
 

QUI EST SAINT DOMINIQUE SAVIO ? 
 
Un élève de Don BOSCO, le TEMOIN PRIVILEGIE donné par l’Eglise aux jeunes comme 
chef de file pour les entraîner dans une vie de foi et d’amitié authentique envers Jésus et 
Marie. 
 

POUR ENTRER DANS CETTE COMPAGNIE ET RECEVOIR CETTE REVUE, 
 
il suffit de nous écrire en spécifiant nom et adresse complète (TRES LISIBLEMENT) et 
aussi, si possible : âge, profession, classe. 
 

SI TU VEUX T’ENGAGER PLUS GENEREUSEMENT, FAIS TA PROMESSE. 
 
Avertis-nous plusieurs semaines à l’avance. Nous te communiquerons aussitôt les 
renseignements utiles. Ne fais cette promesse, qui exige une préparation intense et 
généreuse, que si tu es bien décidé à la tenir jusqu’au bout. 
 
POUR TOUS RENSEIGNEMENTS, INSCRIPTIONS, NOUVELLES : 
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